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EN BREF

CHIÈTRES

Le Papiliorama
cambriolé deux fois
Des cambrioleurs ont mis à profit le week-
end prolongé de l’Ascension pour s’atta-
quer à deux reprises au Papiliorama de
Chiètres, communique l’institution. Dans la
nuit de vendredi à samedi, les malfrats ont
forcé les portes une première fois, fouillant
les lieux et volant un ordinateur portable.
Ils sont revenus la nuit suivante, détruisant
la porte tout juste réparée et s’emparant
cette fois de fonds de caisse et de matériel
informatique flambant neuf. «Le contexte
de sécurité s’étant clairement dégradé ces
dernières années, la Fondation Papiliorama
n’a plus d’autres choix que de mettre l’en-
tier du complexe sous alarme», précise le
communiqué. Le complexe tropical abrite
une collection de plantes et d’animaux
presque unique en Europe. MRZ

MORAT

Vol dans un centre 
La police a été avertie qu’un cam-
briolage était en cours dans un
centre commercial de la Berns-
trasse à Morat, dimanche à 5 h. A
l’arrivée des agents, le cambrio-
leur avait quitté les lieux. Le
voleur s’est introduit dans le bâti-
ment par une verrière et a ouvert
un rideau de fer avec une meu-
leuse à disque. Les policiers ont
repéré une voiture suspecte à
Courlevon. A l’intérieur, ils ont
trouvé 27 sacs-poubelle remplis
de matériel volé et deux chalu-
meaux. Le conducteur de 28 ans,
a été arrêté et sera entendu par la
juge d’instruction Yvonne Gendre.

BELFAUX

Kiosque visité
Quatre auteurs présumés d’un
cambriolage dans un kiosque à la
route de Lossy à Belfaux, samedi
peu après 1 heure du matin, ont
été interceptés par la police. Mis
en garde à vue, ils ont avoué les
faits et ont été relaxés. Avertis
qu’un cambriolage était en cours,
les policiers ont intercepté dans le
shop un jeune de 19 ans domicilié
dans le canton. Les agents ont
encore intercepté dans la région
ses trois complices, âgés de 18 à
21 ans, domiciliés dans le canton.
Les objets volés ont pu être récu-
pérés, précise la police cantonale.Des requérants sur le pont

MOUDON •  Huit requérants d’asile rénovent le pont Saint-Eloi jusqu’au 28 mai.Un travail d’utilité publique qui leur permet de gagner quelques centaines de francs.
PHOTOS ALAIN WICHT

TEXTE TAMARA BONGARDComme pas mal d’étudiants, Ahmedvient de commencer son premierjob. C’est un travail à durée détermi-née. Mais pour le jeune homme de23 ans, c’est tout de même une au-baine, car depuis près de 2 ans, il netrouvait rien. «Et juste manger etdormir, ça n’est pas très bon», résu-me-t-il, très enthousiaste à l’idéed’apprendre un métier. Sauf qu’Ah-med n’est pas tout à fait un étudiantcomme les autres: il est requérantd’asile. Et c’est en Somalie qu’il fai-sait ses études.Habillé de blanc et portant deslunettes protectrices pour les yeux, lejeune homme ponçait hier avec vi-gueur la barrière du pont métalliqueSaint-Eloi à Moudon («La Liberté» du28 avril). Comme sept autres requé-rants, il s’est porté volontaire pour cetravail d’utilité publique visant à larénovation de l’ouvrage. Un décapa-ge, dégraissage et coup de peinturequi dure du 10 au 28 mai. Et qui ré-sulte d’une collaboration entre lacommune, qui fournit le matériel etle salaire, et l’EVAM (Etablissementvaudois d’accueil des migrants), quicoordonne le travail.
«Ils s’ennuient»«Cela permet de montrer que lesrequérants peuvent et savent tra-vailler», résume Emmanuelle Maren-daz Colle, chargée de communica-tion auprès de l’EVAM. Et FrankFulminet, plâtrier-peintre chargéd’encadrer le travail, d’ajouter queses ouvriers bossent bien. «Ils pren-nent même des initiatives», soulignele coordinateur de programme àl’EVAM, qui note les retours positifsde la population.Les huit travailleurs ne viennentpas de Moudon. Il n’y a d’ailleurs pas

de centre EVAM dans la ville maisdeux immeubles d’habitation pourles requérants. «Nous leur avons pro-posé ce travail. Mais s’ils avaient refu-sé, il n’y aurait pas eu de sanction»,explique Emmanuelle MarendazColle. Qui souligne l’engagement deMoudon pour l’intégration des mi-grants, notamment au travers duGroupe Suisses-Etrangers. A noterque la rénovation du pont est plus un«symbole» pour la commune, qui nefait pas une «affaire financière», selonle syndic Gilbert Gubler.
Entre 12 et 15 fr. par jourCe type de job permet aussi auxrequérants, après trois mois de pré-sence en Suisse minimum, de mettredu beurre dans les épinards. «A labase, ils touchent entre 12 et 15francs par jour, avec lesquels ils doi-vent payer leurs repas, le bus, la four-niture scolaire de leurs enfants…»,énumère Emmanuelle MarendazColle. En travaillant, ils reçoivent 300francs pour 80 heures par mois, qu’ilsutilisent comme bon leur semble.«Cela les motive aussi à  chercherdu travail», indique Frank Fulminet.Emmanuelle Marendaz Colle de citerd’ailleurs le cas de requérants char-gés de nettoyer les bus lausannois quiont pu décrocher des jobs en discu-tant avec des passagers: «Notre butultime est de les rendre autonomesfinancièrement (voir ci-contre)».Outre ces travaux d’utilité pu-blique ponctuels, l’EVAM offre desprogrammes d’occupations, descontrats de trois mois, assortis d’uneformation et couronnés d’une attes-tation. Ils occupent 180 personneschaque trimestre. Un premier pasdans le monde du travail pour cespersonnes qui souhaitent s’intégrer.Ahmed a déjà manifesté son intérêtd’en faire partie. I

Les huit requérants, qui ont exercé des professions aussi diverses qu’électricien ou ferrailleur dans leur pays, découvrent le travail de peintre. Ils rénovent le pont 
Saint-Eloi, situé au cœur du bourg et qui date de 1898.

EN CHIFFRES

L’autonomie pour 676 personnes
> 4462 personnes assistées par l’EVAM
en 2009.
> 676 personnes sur 4462 étaient auto-
nomes financièrement et remboursaient
à l’EVAM leurs frais de logement et d’assu-
rance-maladie, alors que 536 étaient
partiellement assistées, c’est-à-dire qu’elles
avaient un revenu inférieur aux normes
d’assistance leur donnant droit à une aide
financière complémentaire.

> 749 migrants sur 4462 n’avaient pas le
droit de travailler car ils avaient été débou-
tés ou frappés de non-entrée en matière.
> 299 requérants d’asile en procédure
(permis N) ou personnes admises à titre
provisoire (permis F) étaient répertoriés
dans le canton sans avoir aucune relation
avec l’EVAM. Totalement autonomes finan-
cièrement, ces personnes ne sont pas
comptées dans les 4462 bénéficiaires de
l’établissement vaudois. TB

Ce job, c’est une aubaine pour Ahmed, 23 ans, à la recherche d’un
emploi depuis deux ans.


